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Bienvenue à bord Benoît 

Le mot du patron 

La Cité Saint-Pierre sur le 

chemin de la Miséricorde 

Vie de la Cité 

 
« Venez les bénis de 
mon Père. J’ai eu 
faim… J’ai eu soif...  

J’étais étranger, nu, ma-
lade… »  
 

 
« Donner à manger », cela veut dire 
d’abord le pain matériel, comme « vêtir », 
cela veut dire donner un vêtement réel…  
Voilà pourquoi nous prenons sans crainte 
pour enseigne le mot « Secours ».  
 
 
 
 

 
Je prétends que le bon Samaritain a beau-
coup appris au contact du voyageur bles-
sé : ayant vu de près une plaie, ayant en-
tendu tout au long de la route, tandis qu’il 
le reconduisait à l’hôtellerie, les confi-
dences du malheureux : quoi de plus effi-
cace pour dissoudre peu à peu une spiri-
tualité nuageuse et verbeuse et trouver 
peu à peu le sens juste et vrai et réel du 
Christ aimant.  
 
Secours matériels ? Mais qu’en savez-vous 
donc ? Chaque objet et chaque geste a un 
sens dans le domaine de la Grâce. 

Le quatrième Mage (1947) extrait de « Lourdes, des fleurs inattendues. » 

La miséricorde de Dieu est bien la "corde d’amour" jetée 
dans la fosse de notre "misère". Cette corde, c'est celle avec 
laquelle le Bon Samaritain enveloppe le blessé sur le chemin. 
En contemplant la magnifique scène peinte par Olivier, 
bénévole de l'animation, sous le cloître, je peux méditer sur 
ce que Jésus, dans le prochain qu’il m’envoie,  fait pour moi, 
non seulement,  Il  m’aime  mais en plus Il veut que je 
retrouve ma dignité. Dieu ne m’enferme pas dans ce que j’ai 
fait ou subi mais toujours Il regarde en moi la personne. 
Je  peux aussi méditer sur la corde que je suis invité à tendre 
à mon prochain !  
 

A chacun, après avoir été touché par la miséricorde,  d’être miséricordieux envers les 
autres et de les aider, à leur tour, à se relever.  
 
Cet été, deux bénévoles, empêtrées dans un regard de jugement l'une envers l'autre, 
ne trouvaient plus comment servir ensemble et souffraient de cette situation. Cette 
attitude ne les apaisait pas et avait un retentissement fort sur leur vie d’équipe. Alors, 
elles ont eu le courage et l’humilité de prendre la corde qui leur était tendue, celle de 
regarder chez elles ce qui dérangeait l’autre.  Quelques jours après notre échange, je 
les ai retrouvées heureuses et fières de cette amitié. 
 
Un bel exemple d'amour gratuit et libre, de miséricorde auprès du plus faible ?  Mère 
Teresa ! Voici ce que nous disait le Pape François à sa canonisation: « Que cet 
infatigable artisan de miséricorde nous aide à comprendre toujours mieux que notre 
unique critère d’action est l’amour gratuit, libre de toute idéologie et de tout lien et 
offert à tous sans distinction de langue, de culture, de race ou de religion ».  

 
Miséricorde: une corde pour ma misère 

Mgr Jean  
Rodhain 

Benoît Arnaud, Responsable du 
Pôle Animation 

Benoît Arnaud est arrivé à la Cité 
Saint-Pierre le 13 juin pour prendre la 
suite de Georges Binh Cirlot comme 
responsable du Pôle Animation- 
Réservation-Bénévolat.  

Originaire du Lot-et-Garonne, ce 
travailleur social décide de vivre deux 
ans à New-York, dans le Bronx, auprès 
de prisonniers. Il part ensuite en 
Charente en tant que responsable à 
l’Arche de Jean Vanier où il accueille 
des adultes ayant un handicap 
mental. Il y passe 8 ans avant de venir 
à la Cité Saint-Pierre où il découvre la 
beauté du site et du message de 
Bernadette.  

Père de 4 enfants, il est engagé dans 
la vie paroissiale avec son épouse, 
aussi bien dans la préparation au 
mariage que dans l’animation 
musicale. 
D’ailleurs, il n’est pas rare de le voir, 
avec sa guitare, animer des soirées ou 
faire chanter les bénévoles. Il partage 
avec ces derniers, et les permanents 
de la Cité, l’objectif d’accueillir toutes 
les formes de précarités.  

Paul, volontaire service civique 

 
 

 
 
 
Gonzague  
Amyot d'Inville,  
Directeur de la Cité 
Saint-Pierre  
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C 
’est par ces quelques mots que l’association Devenir Un 
En Christ a fini son séjour à la Cité Saint-Pierre au mois 
d’août dernier. Quelle chance pour la Cité de pouvoir 
accueillir ce groupe qui fêtait son trentième anniversaire. 

Avec Devenir Un En Christ, nous nous sommes rencontrés il y a 
deux ans et dès le départ il a fallu accueillir nos diversités. En 
effet, Devenir Un En Christ est une association d’Eglise s'adres-
sant aux chrétiens concernés personnellement ou non par 
l'homosexualité. 

Ensemble, nous avons appris à découvrir leur sens de l’écoute et 
du partage, avec eux nous avons cheminé à la rencontre 
d’hommes et de femmes soucieux d’un vrai engagement dans 
l’Eglise, source de croissance spirituelle. 

Cette année de la Miséricorde a été un merveilleux cadeau pour 
célébrer leur anniversaire, comme en témoignent les messages 
laissés sur la fresque au fond du cloître de la Cité : « Merci à la 
Cité Saint-Pierre pour votre bienveillant accueil ». « Merci, Père, 
pour ta justice qui n’est que Miséricorde ». 

En chemin vers la Miséricorde ; tel est notre thème d’année à la 
Cité. Cette Miséricorde, je l’ai vue dans ce pas de danse le soir 
de leur veillée festive où la rencontre de tous les impossibles 
devenait possible. 

 

 

 

La Miséricorde d’un Dieu infiniment bon et accueillant pour tous 
a été une réalité au cœur de ce séjour, comme l’a écrit l’un des 
participants : « Vous avez fait Miséricorde aux voyageurs venus 
trouver la tendresse de Dieu auprès de Marie ». 
 
 

La Miséricorde a transformé des personnes blessées de ce 
groupe, en chercheurs d’un avenir fait de confiance et d’espé-
rance. A leurs côtés, c’est toute la Cité Saint-Pierre qui s’est 
mise en chemin vers la Miséricorde pour ouvrir nos portes à ces 
hommes et ces femmes qui espèrent de notre part un accueil 
sincère et une écoute attentive. Ils sont arrivés blessés, ils sont 
repartis pleins de joie : « Certains avant d’arriver étaient 
errants ; aujourd’hui par la grâce de votre gentillesse, de vos 
services et accueil, ils repartent le cœur plein comme pèlerins ». 

Thomas Butruille, animateur  

On n'attendra pas 30 ans pour revenir vous voir 

E 
n cette année de la Miséri-
corde, le Pape François nous 
rappelait : 

 « L’Eglise a besoin d’un re-
gard de proximité pour contempler, 
s’émouvoir et s’arrêter devant 
l’autre… » 

Cet autre, ces autres aux multiples 
visages, rencontrés à la Cité  nous 
ont fait découvrir cet été la richesse 
du monde dans sa diversité,  parmi 
les pèlerins,  les bénévoles et les ac-
cueillis venus de tous pays pour se 
rencontrer et créer des liens, pour se 
mettre au service les uns des 
autres  ou encore pour trouver un 
lieu  où chacun a sa place quelles que 
soient ses origines, sa langue, sa reli-
gion. 

Osons poser ce regard qui s’émeut 
face à toutes personnes à l’exemple 
de Jésus qui  «…posant alors son re-
gard sur lui, se mit à l’aimer.»  

 

Sœur Marie Sabine  

L’autre dans toute sa  

splendeur 

 

M 
a tante Charlotte, âgée de 83 ans, a reçu une grâce 
à Lourdes «par personne interposée».  

En effet l’été dernier,  elle se sentait très fatiguée, à 
ne plus être capable de se lever. Elle perdait l’équi-

libre dès qu’elle marchait. Elle n’avait plus le goût de rien. Cela 
durait depuis deux années. Elle a fait une batterie d’examens 
mais l’on n’a rien trouvé. 

Un matin de septembre 2015, elle s’est levée en pleine forme 
et a fait mille choses. Elle s’est couchée le soir en s’étonnant 
elle-même d’avoir été si active. Et cela a été crescendo pen-
dant tout l’hiver.  

Nous ne la reconnaissions pas. Elle était enjouée, prenait le 
métro et le bus avec nous, marchait des heures, visitait les mu-

sées, et elle avait des projets. 

C’est alors qu’elle nous a raconté ce qu’une de ses amies lui a dit. Cette amie a ressenti un 
besoin pressant d’aller à Lourdes. Elle s’y est donc rendue avec de nombreuses intentions 
de prière pour ses proches. Devant la grotte, elle a entendu dans sa tête qu’elle devait prier 
pour Charlotte. Ne connaissant pas d’autres Charlotte que ma tante, elle a donc prié pour 
elle. C’était le jour où ma tante a commencé à aller mieux. 

Persuadées qu’il n’y avait pas de coïncidence, nous avons décidé ma tante et moi de nous 
rendre à Lourdes en action de grâce et remercier la Sainte Vierge . 

Logées à la Cité Saint-Pierre, nous avons été magnifiquement accueillies.  

Aux petits soins pour nous , chaque bénévole prenait le temps de veiller à notre bien-être, 
avec le sourire, en toute bienveillance.  

Nous avons pu faire un pèlerinage recueilli, dans une bulle de paix, au cœur de l’essentiel, 
plus près de Jésus, tout comme ces bénévoles qui sont riches de ce qu’ils donnent. 

Nous avons fait l’expérience de ce que Jésus appelle le royaume de Dieu, où l’on met de 
côté son orgueil et ses soucis quotidiens pour ne s’occuper que de son prochain. 

Témoignage de Juliette  
Recueilli par Claire Ozoux, chargée de la communication et de la promotion  
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P 
arce que le pape François a lui-même choisi 
d’en ouvrir une dans un centre 
d’hébergement de la Caritas Diocésaine 
de Rome le 18 décembre 2015. 

Il s’y exprimait ainsi : «  En ouvrant cette Porte 
Sainte, je voudrais que l’Esprit Saint ouvre le 
cœur de tous et leur montre la voie du salut ! 
Ce n’est pas le luxe, ce n’est pas le chemin des 
grandes richesses, ce n’est pas le chemin du 
pouvoir. C’est le chemin de l’humilité. Et les 
plus pauvres, les malades, les prisonniers — 
Jésus dit encore plus — les plus grands 
pécheurs, s’ils se repentent, nous précéderont 
au Ciel. Ils possèdent la clé. 

Celui qui fait la charité est celui qui se laisse 
embrasser par la miséricorde du Seigneur. 

A cette porte nous demandons deux choses. 
Tout d’abord, que le Seigneur ouvre la porte 
de notre cœur, à tous. Nous en avons tous 
besoin, nous sommes tous pécheurs, nous 
avons tous besoin d’entendre la Parole du 
Seigneur et que la Parole du Seigneur vienne à 
nous. 

Deuxièmement, que le Seigneur nous fasse 
comprendre que le chemin de la présomption, 
le chemin des richesses, le chemin de la vanité, 
le chemin de l’orgueil, ne sont pas des chemins 

de salut. Que le Seigneur nous fasse com-
prendre que sa caresse de Père, sa miséri-
corde, son pardon, est quand nous nous 
approchons de ceux qui souffrent, des exclus 
de la société : c’est là qu’est Jésus. Que cette 
porte, qui est la porte de la charité, la porte où 
sont accueillis de très nombreux exclus, nous 
fasse comprendre qu’il serait bon que chacun 
d’entre nous, se sente mis au rebut, et 
ressente le besoin de l’aide de Dieu. Aujour-
d’hui, nous prions pour tous, à commencer par 
moi, afin que le Seigneur nous donne la grâce 
de nous sentir exclus ; afin que nous n’ayons 
aucun mérite : il n’y a que Lui qui nous donne 
la miséricorde et la grâce... » 

C’est ce même chemin de l’humilité et de 
conversion que nous proposons à ceux qui 
passent à la Cité dans l’esprit propre à Lourdes 
avec le visage de Bernadette, qui disait « C'est 
parce que j'étais la plus pauvre et la plus 
ignorante que la Sainte Vierge m'a choisie ». 
Ce chemin s’ouvre sur l’exhortation du pape 
François et monte de la croix, vers un rocher 
de la grotte, de la tombe de Mgr Rodhain et se 
termine à la chapelle, réplique de la bergerie 
de Bartrès. 

Père Eric Recopé 

Pourquoi une Porte de la Charité  à la Cité St Pierre ? 

S 
eigneur, 
 
 

Donne-moi une santé solide pour travailler 
De la modestie pour obtempérer 

 
Des jambes pour avancer 
Un regard clair pour rencontrer 
Un sourire pour réconforter 
Des oreilles pour écouter  
 
Un esprit ouvert pour ne pas juger 
Une bouche prudente pour consoler 
Des bras forts pour relever 
Des gestes doux pour caresser 
 
De la patience pour accompagner 
Des mains ouvertes pour donner 
De la confiance pour partager 
Une simplicité d’enfant  pour me confier 
 
Une âme sereine pour accepter 
De l’indulgence pour pardonner 
Un grand  cœur pour aimer 
Des yeux pour contempler 
 
Des chants  pour Te louer 
Des amis pour chanter 
Des mots pour remercier 
Des mains jointes pour prier      

 
 

Une bénévole 

S 
ainte Faustine, apôtre de la miséri-
corde,  fêtée le 5 octobre,  a été cano-
nisée le 30 avril 2000 par le pape  Jean
-Paul II. 

 
Elle a reçu du Christ une mission : faire con-
naître aux hommes sa divine miséricorde.  

« Parle au monde entier de ma grande et 
insondable miséricorde si tu veux me faire 
plaisir... » 

 

J 
e voudrais partager mon expérience : 
Mon séjour à la Cité Saint-Pierre était 
l’occasion de découvrir la richesse du 
pardon. 

Etre capable de pardonner à l’autre et d’ac-
cueillir le pardon de l’autre.  

Je voudrais vous dire que je suis parti léger, 
tout joyeux grâce à vous et aussi aux diffé-

rentes rencontres que j’ai eues avec vous. 

Sincèrement, je découvre que le pardon consiste à décider de ne 
plus souffrir, à sortir de l’accusation subie car le pardon sert avant 
tout à se libérer soi-même, qu’on le demande ou qu’on l’accorde, il 
est le fruit d’un travail sur soi. 

Témoignage d’un bénévole service espaces verts (été 2016) 

La porte de la Charité 
de la Cité Saint-Pierre 

Ma prière  de BENE   VOLO     

(le bien   je veux) 

Témoignage sur le pardon 
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https://fr.wikipedia.org/wiki/30_avril
https://fr.wikipedia.org/wiki/Jean-Paul_II


La fresque en paroles  

Qu’il est doux et patient cet âne si humble qui porte nos douleurs 
et nos espoirs en « Chemin vers la Miséricorde ». L’image de l’âne, 
croisé dans la parabole du Bon Samaritain, sert de support aux 
personnes qui sont passées à la Cité tout au long de l’année. 
 
Ce chemin de miséricorde s’exprime parfois avec de simples mots : 
« Apprendre à dire merci. Faire hospitalité. Regarder pour de 
vrai ». (Voyage de l’Espérance Finistère 09/2016) 
 
Parfois, la miséricorde explose au cœur d’une parole de jeunes : 
« La bonté sauvera la Création » (Pastorale des Jeunes de 
Montpellier 04/2016).  
 

La Cité est aussi un lieu important pour vivre la grâce de la miséricorde : « Nous avons 
découvert la Cité Saint-Pierre et nous sommes ravis. Nous reviendrons l’année pro-
chaine » (Vacances familles 07/2016). 
 
« Nous sommes arrivés avec nos fardeaux, soucis, fragilités. La Cité Saint-Pierre nous a 
permis de nous en décharger et de prendre un vrai temps de ressourcement. Il s’est passé 
quelque chose pour chacun du groupe. Nous repartons allégés, pacifiés, le cœur chan-
gé » (Groupe Emmaüs Artois 07/2016). 

É

Lorsque Vacances Familles à la Cité Saint-Pierre 
                                      riment avec expérience inoubliable… 

Le 24 août dernier, nous étions quatre familles espagnoles  (Jumilla - Murcia) à prendre le 
chemin vers Lourdes. Chacun avec ses attentes et tous avec grande envie de profiter au 
mieux ….. Et c’est ainsi que ce fut….personne n’a été déçu ! 

 «Un incroyable accueil de la part des volontaires et salariés de la Cité», remarque Irène. 
«Nous avons découvert un lieu précieux dans lequel on respire la dignité et le respect», dit 
Enrique. 
«Une convivialité incomparable» fut le plus marquant pour José et German «Cela nous a 
permis de renforcer les liens d’amitié qui nous unissaient déjà depuis longtemps, nous avons 
eu l’opportunité de faire du tourisme, de connaître des personnes très intéressantes, de par-
tager l’eucharistie et l’adoration». 
Miriam réalise devant la Vierge «qu’une mère ne se lasse pas d’espérer». 
Les plus jeunes ont été ravis par les jeux et les travaux manuels proposés à la Cité. 
Marta, adolescente, résume son passage à la Cité «J’ai trouvé la stabilité». 

Nous avons tous ressenti que dans la simplicité, la gratuité, le service et la prière, Dieu est 
présent. 

Merci Cité Saint-Pierre ! 
Témoignage de Matilde 

Traduit par Francisco, bénévole au service restauration 

Pèlerins du Bangladesh 
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Le rassemblement des  
bénévoles : la joie partagée 

 

« Vous êtes les bienvenus, vous étiez 
attendus… » a exprimé Gonzague aux 
bénévoles invités à la Cité Saint-Pierre, 
du 8 au 11 septembre 2016. 

Belle expérience pour Richard, Jacques, 
Marcel et moi-même, encadrés par 
Thomas. Le programme et l’organisation 
nous ont permis de proposer d’intenses 
moments aux invités, ravis de se laisser 
guider par ces nouveaux animateurs 
coiffés de casquettes rouges. 

Quatre journées mémorables ont 
favorisé de nouvelles amitiés.  

Variété et émotion ont coloré la 
semaine : marche fraternelle commémo-
rant le 70ème anniversaire du Secours 
Catholique puis cérémonie à la Grotte, 
excursion dans les Pyrénées avec visite 
de St Bertrand de Comminges.  

Richesse spirituelle pour ces temps de 
réflexions et ces moments de prière en 
cheminant sous les portes de la Charité 
et de la Miséricorde.  

Enfin, journée de clôture très festive 
marquée par une messe au Bois Saint 
François achevée dans une ambiance 
chaleureuse autour du repas servi par les 
salariés et leurs familles.  

Rendez-vous pour la prochaine édition : 
du 4 au 9 septembre 2017. 

Christine, 
bénévole au service communication 

De nouveaux pèlerins à la 
Cité Saint-Pierre  

Suite à la visite de Véronique Fayet 
au Bangladesh, deux groupes de 40 
personnes de Caritas  Bangladesh ont 
joyeusement coloré la Cité pour un 
temps de pèlerinage en septembre 
dernier. 

Le premier groupe était accompagné 
de l’Archevêque de Dacca. 
 
En cette année de la miséricorde, ils 
ont souhaité  répondre à  la demande 
du Pape François et  ainsi faire cette 
démarche de pèlerinage. 
 
De plus, leur pèlerinage a débuté par 
un séjour à Rome en Action de Grâce 
pour la Béatification de Mère Térésa. 
  

Carine  Levrier-Mussat,  
coordinatrice Accueil 

La Cité fait son marché 
 

Pendant l’été, l’équipe du magasin se rend à 
Pau tous les samedis matin pour récupérer des 
denrées auprès de la Banque Alimentaire du 
Béarn. 
Celle-ci nous fournit du pain, des viennoiseries, 
des produits laitiers (yaourts, fromage, lait), 
des fruits, des légumes récupérés chez les 
producteurs ou dans les grandes surfaces de la 
région paloise. 
Ainsi, chaque semaine, ce sont environ 800 
kilos de denrées diverses fournies par la 
banque alimentaire qui servent à la préparation 
des repas servis  à la cité. 

Bernard Desjardins, gestionnaire des achats 

Nous souhaitons un bon parcours professionnel à nos deux volontaires service    
civique, Dorian et Paul, qui viennent de quitter la Cité Saint-Pierre après 9 mois 

de mission. 

Nous sommes à votre écoute 

mailto:infos.csp@secours-catholique.org

